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Dimanche 29 Mars 2020 
5ème Dimanche de Carême 

« Je suis la résurrection et la vie » 

% 
 
 
 

 

POUR Vivre CE DIMANCHE 

% 
 

 

CHANT D’ENTRÉE : A ce monde que tu fais – T 146-1                                                                                          

 

https://youtu.be/uu5tblkNpDM 
 

1 - A ce monde que tu fais chaque jour avec tendresse 

Donne un cœur de chair, donne un cœur nouveau. 

A ce monde où tu voudrais plus de joie, moins de détresse, 

Donne un cœur de chair, donne un cœur nouveau. 

A ce monde qui renaît s'il a foi en ta promesse, 

Donne un cœur de chair, donne un cœur nouveau. 
 

Viennent les cieux nouveaux et la nouvelle terre que ta bonté nous donnera ! 

Viennent les cieux nouveaux et la nouvelle terre où la justice habitera ! 
 

2 - Sur les hommes qu'il t'a plu de créer à ton image 

Envoie ton Esprit, un Esprit nouveau. 

Sur les hommes que l'on tue pour leur peau ou leur visage 

Envoie ton Esprit, un Esprit nouveau. 

Sur les hommes qui n'ont plus qu'à se taire sous l'outrage 

Envoie ton Esprit, un Esprit nouveau. 
 

3 - Sur tous ceux que tu choisis pour défendre l'Evangile 

Envoie ton Esprit, un Esprit nouveau. 

Sur tous ceux qui ont repris l'aventure des disciples 

Envoie ton Esprit, un Esprit nouveau. 

Sur tous ceux qui ont appris la grandeur de ton service 

Envoie ton Esprit, un Esprit nouveau. 

  

 

 

https://youtu.be/uu5tblkNpDM
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SIGNE DE LA CROIX  

 

Seigneur nous nous retrouvons en ton nom. 

Nous savons que tu es avec nous ; 

Nous voulons prendre ce temps pour te prier. 

Accueille-nous tel que nous sommes. 

 

Evangile de Jésus-Christ selon saint Jean (11, 1-45) 
 

Ta Parole, Seigneur, est verité et ta loi délivrance. 

Moi, je suis la lumière du monde, dit le Seigneur. 

Celui qui croit en moi ne mourra jamais. 

Ta Parole, Seigneur, est verité et ta loi délivrance. 

 

n ce temps-là, il y avait quelqu’un de malade, Lazare, de Béthanie, le village de Marie 

et de Marthe, sa sœur. Or Marie était celle qui répandit du parfum sur le Seigneur et 

lui essuya les pieds avec ses cheveux. C’était son frère Lazare qui était malade. Donc, 

les deux sœurs envoyèrent dire à Jésus : « Seigneur, celui que tu aimes est malade. » En apprenant 

cela, Jésus dit : « Cette maladie ne conduit pas à la mort, elle est pour la gloire de Dieu, afin que 

par elle le Fils de Dieu soit glorifié. » 

 

Jésus aimait Marthe et sa sœur, ainsi que Lazare. Quand il apprit que celui-ci était malade, 

il demeura deux jours encore à l’endroit où il se trouvait. Puis, après cela, il dit aux disciples : 

« Revenons en Judée. » Les disciples lui dirent : « Rabbi, tout récemment, les Juifs, là-bas, 

cherchaient à te lapider, et tu y retournes ? » Jésus répondit : « N’y a-t-il pas douze heures dans 

une journée ? Celui qui marche pendant le jour ne trébuche pas, parce qu’il voit la lumière de ce 

monde ; mais celui qui marche pendant la nuit trébuche, parce que la lumière n’est pas en lui. » 

 

Après ces paroles, il ajouta : « Lazare, notre ami, s’est endormi ; mais je vais aller le tirer de 

ce sommeil. » Les disciples lui dirent alors : « Seigneur, s’il s’est endormi, il sera sauvé. » Jésus 

avait parlé de la mort ; eux pensaient qu’il parlait du repos du sommeil. Alors il leur dit ouvertement : 

« Lazare est mort, et je me réjouis de n’avoir pas été là, à cause de vous, pour que vous croyiez. 

Mais allons auprès de lui ! » Thomas, appelé Didyme (c’est-à-dire Jumeau), dit aux autres disciples : 

« Allons-y, nous aussi, pour mourir avec lui ! » 

  

À son arrivée, Jésus trouva Lazare au tombeau depuis quatre jours déjà. Comme Béthanie 

était tout près de Jérusalem – à une distance de quinze stades (c’est-à-dire une demi-heure de 

marche environ) –, beaucoup de Juifs étaient venus réconforter Marthe et Marie au sujet de leur 

frère. Lorsque Marthe apprit l’arrivée de Jésus, elle partit à sa rencontre, tandis que Marie restait 

assise à la maison. Marthe dit à Jésus : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. 

Mais maintenant encore, je le sais, tout ce que tu demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera. » Jésus 

lui dit : « Ton frère ressuscitera. » Marthe reprit : « Je sais qu’il ressuscitera à la résurrection, au 

dernier jour. » Jésus lui dit : « Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi, même s’il 

meurt, vivra ; quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ? » Elle répondit : « Oui, 

Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, tu es celui qui vient dans le monde. » 

 

E 
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Ayant dit cela, elle partit appeler sa sœur Marie, et lui dit tout bas : « Le Maître est là, il 

t’appelle. » Marie, dès qu’elle l’entendit, se leva rapidement et alla rejoindre Jésus. Il n’était pas 

encore entré dans le village, mais il se trouvait toujours à l’endroit où Marthe l’avait rencontré. Les 

Juifs qui étaient à la maison avec Marie et la réconfortaient, la voyant se lever et sortir si vite, la 

suivirent ; ils pensaient qu’elle allait au tombeau pour y pleurer. Marie arriva à l’endroit où se trouvait 

Jésus. Dès qu’elle le vit, elle se jeta à ses pieds et lui dit : « Seigneur, si tu avais été ici, 

mon frère ne serait pas mort. » Quand il vit qu’elle pleurait, et que les Juifs venus avec elle pleuraient 

aussi, Jésus, en son esprit, fut saisi d’émotion, il fut bouleversé, et il demanda : « Où l’avez-vous 

déposé ? » Ils lui répondirent : « Seigneur, viens, et vois. » Alors Jésus se mit à pleurer. Les Juifs 

disaient : « Voyez comme il l’aimait ! » Mais certains d’entre eux dirent : « Lui qui a ouvert les yeux 

de l’aveugle, ne pouvait-il pas empêcher Lazare de mourir ? » Jésus, repris par l’émotion, arriva au 

tombeau. C’était une grotte fermée par une pierre. Jésus dit : « Enlevez la pierre. » Marthe, la sœur 

du défunt, lui dit : « Seigneur, il sent déjà ; c’est le quatrième jour qu’il est là. » Alors Jésus dit à 

Marthe : « Ne te l’ai-je pas dit ? Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu. » On enleva donc la pierre. 

Alors Jésus leva les yeux au ciel et dit : « Père, je te rends grâce parce que tu m’as exaucé. 

Je le savais bien, moi, que tu m’exauces toujours ; mais je le dis à cause de la foule qui m’entoure, 

afin qu’ils croient que c’est toi qui m’as envoyé. » Après cela, il cria d’une voix forte : 

« Lazare, viens dehors ! » Et le mort sortit, les pieds et les mains liés par des bandelettes, 

le visage enveloppé d’un suaire. Jésus leur dit : « Déliez-le, et laissez-le aller. » Beaucoup de Juifs, 

qui étaient venus auprès de Marie et avaient donc vu ce que Jésus avait fait, crurent en lui. 

 

    – Acclamons la Parole de Dieu.  R./ Louange à toi, Seigneur Jésus.  

 

% 
 

PARTAGE D’EVANGILE  

Comme il n’est pas possible de se retrouver physiquement en fraternité de proximité ou 

membres d’un même quartier ou d’un village, nous pouvons nous inspirer de cette 

« méthode » de partage d’Evangile pour le vivre seul mais aussi en couple et en famille. 

Cependant, les moyens techniques en visioconférence ou autres réseaux sociaux vous 

permettront peut-être de vivre ce partage d’Evangile.  

A chacun de le vivre selon ses possibilités mais en ayant toujours comme obligation de 

rester chez soi et de préserver toutes les règles sanitaires indispensables pour éteindre 

l’expansion de ce virus.   

 

Quelques conseils  

• Laisser l’autre aller jusqu’au bout, sans rebondir  

• Attendre qu’il ait fini et passé la parole à son voisin 

• Prendre un temps de silence après chaque prise de parole 

• Veiller à ce que tout le monde ait un temps de parole 
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✓ Prendre 2 minutes de méditation silencieuse 

✓ Une première personne évoque ce qui le touche dans ce texte, un mot, une phrase, comment 

cela résonne avec sa vie        

✓ Quelques secondes de silence 

✓ Une autre personne parle à son tour 

✓ Et ainsi de suite 

 

Puis 

✓ Un deuxième tour de parole est fait pour partager quelque chose qui m’a interpellé dans ce 

qui a été dit lors du premier tour de partage. 

✓ Idem pour chacun. 

 

Puis  

✓ Un dernier tour de parole pour exprimer une intention de prière qui pourra s’associer à 

celles-ci-dessous.  

 

 

INTENTIONS DE PRIÈRE 

Mercredi dernier, notre Evêque a consacré de nouveau notre diocèse à la Vierge Marie. Au cours de la 

Messe qu’il a célébré en la chapelle de l’Evêché, ces intentions de prière ont été présentées au Seigneur 

par l’intercession de la Vierge Marie. En ce Dimanche, prolongeons cet évènement et prions encore. 

  

R./ Avec Marie, ta Mère, nous te supplions. 

 

-  Encourage Seigneur ton Eglise, les communautés chrétiennes locales, en cette 

période d’inquiétude, pour qu’elles ne se replient pas sur elles-même mais continuent de 

vivre et d’annoncer ta Résurrection. 
 

- Accompagne Seigneur, tous ceux, prêtres diacres et laïcs, dont la mission est 

d’accompagner les familles en deuil, donne leur en cette période de confinement, l’attitude 

et les paroles nécessaires de réconfort et de fraternité.  
 

- Aide  Seigneur, ceux qui ont à prendre des décisions, pour qu’ils oeuvrent pour le 

bien du plus grand nombre et pour la Paix dans notre Pays.  
 

- Ecoute Seigneur l’appel de ceux qui souffrent dans leur corps ou leur esprit dans 

ce temps de pandémie : donne-leur l'espérance en  ton amour.  
 

- Soutiens ceux qui partagent la détresse de leurs frères et agissent pour eux, en 

particulier tous ceux qui sont au service des malades, des personnes isolées et des plus 

démunies 
 

- Regarde Seigneur, tous ceux qui, chaque jour travaillent pour garder la continuité 

de la vie économique et sociale pour le service de tous et surtout des plus fragiles.  
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NOTRE PÈRE 

 

A la demande du Saint Père, nous étions invités ce Mercredi 25 Mars, pour célébrer 

l’Annonciation du Seigneur, à nous arrêter à l’heure de midi pour prier ensemble le Notre 

Père, unis les uns aux autres, là où nous nous trouvions. En ce Dimanche, pour introduire 

cette prière du Notre Père, réentendons l’introduction du Pape François.  

Chers frères et sœurs, 
 

Nous sommes unis, chrétiens du monde entier, pour prier ensemble le Notre Père, la prière que Jésus nous a 

enseignée. Enfants confiants, nous nous tournons vers le Père. Nous le faisons tous les jours, plusieurs fois 

par jour ; mais en ce moment, nous voulons implorer la miséricorde pour l’humanité sévèrement frappée par 

la pandémie de coronavirus. Et nous le faisons ensemble, chrétiens de chaque église et communauté, de tous 

âges, langues et nationalités. Prions pour les malades et leurs familles ; pour le personnel soignant et ceux 

qui les aident ; pour les autorités, les forces de l’ordre et les bénévoles ; pour les responsables de nos 

communautés. 

 
Notre Père, qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton règne vienne, que ta volonté 

soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd’hui notre pain de ce jour. Pardonne-nous 

nos offenses, comme nous pardonnons aussi à ceux qui nous ont offensés. Et ne nous laisse pas 

entrer en tentation mais délivre-nous du Mal. AMEN. 

   

 

ACTE DE COMMUNION SPIRITUELLE 

 

Seigneur Jésus, je crois fermement que Tu es présent dans le Saint Sacrement de 

l’Eucharistie. Je T’aime plus que tout et je Te désire de toute mon âme. « Après toi languit 

ma chair comme une terre assoiffée » (psaume 62). 
 

Je voudrais Te recevoir aujourd’hui avec tout l’amour de la Vierge Marie, avec la joie 

et la ferveur des saints. 
 

Puisque je suis empêché de Te recevoir sacramentellement, viens au moins 

spirituellement visiter mon âme. 
 

En ce temps de carême, que ce jeûne eucharistique auquel je suis contraint me fasse 

communier à Tes souffrances et, surtout, au sentiment d’abandon que Tu as éprouvé sur la 

Croix lorsque Tu t’es écrié : « Mon Dieu, mon Dieu pourquoi m’as-tu abandonné ». 
 

Que ce jeûne sacramentel me fasse communier aux sentiments de Ta Très Sainte Mère 

et de Saint Joseph quand ils T’ont perdu au temple de Jérusalem, aux sentiments de Ta Sainte 

mère quand elle Te reçut, sans vie, au pied de la Croix. 
 

Que ce jeûne eucharistique me fasse communier aux souffrances de Ton Corps 

mystique, l’Église, partout dans le monde où les persécutions, ou l’absence de prêtres, font 

obstacle à toute vie sacramentelle. 
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Que ce jeûne sacramentel me fasse comprendre que l’Eucharistie est un don 

surabondant de Ton amour et pas un dû en vue de mon confort spirituel. 
 

Que ce jeûne eucharistique soit une réparation pour toutes les fois où je T’ai reçu dans 

un cœur mal préparé, avec tiédeur, avec indifférence, sans amour et sans action de grâce. 
 

Que ce jeûne sacramentel creuse toujours davantage ma faim de Te recevoir 

réellement et substantiellement avec Ton corps, Ton sang, Ton âme et Ta divinité lorsque les 

circonstances me le permettront. 
 

Et d’ici là, Seigneur Jésus, viens nous visiter spirituellement par Ta grâce pour nous 

fortifier dans nos épreuves. 
 

Maranatha, viens Seigneur Jésus. 

 

BÉNÉDICTION 

 
Que le Seigneur nous bénisse et nous garde, 

Qu’il veille sur nous et que nous demeurions sous la conduite de l’Esprit-Saint  

et la protection de la Vierge Marie. 

Au nom du Père et du Fils et du Saint-Esprit. AMEN. 
 

% 
 

PRIÈRE DE NOTRE EVÊQUE 

À l’occasion du renouvellement de la consecration du diocèse à Notre-Dame – 25 Mars 2020  
 

À l’ombre de l’Esprit, tu as été associée à l’œuvre du Salut. D’une manière particulière, tu y as consenti, lorsque 

l’Archange Gabriel est venu te visiter ; Avec Joseph, tu as accompagné toute la croissance de Jésus. Tu as gardé et 

médité dans ton cœur ce que tu voyais et entendais de lui. 
 

Au terme de sa vie terrestre, tu étais au pied de la croix. Il t’a confié son disciple bien aimé, et Il t’a confiée à lui. 

Au jour où il envoya l’Esprit Saint promis sur ses apôtres, tu étais là, au milieu d’eux. 
 

Depuis 20 siècles, tu accompagnes la vie et le témoignage des disciples de ton Fils, et, comme une Mère attentive 

et aimante, tu intercèdes pour eux afin qu’ils poursuivent la mission qu’Il a confiée à son Église. 
 

En ce pays de France, de nombreuses fois, tu t’es manifestée aux chrétiens pour les soutenir et les encourager. 

Dans les terres de l’Oise qui composent notre Église diocésaine, sans cesse, tu as manifesté ta proximité et ta tendresse. 

Aujourd’hui, Vierge Marie, nous nous tournons vers toi, dans l’inquiétude où nous sommes, et dans la confiance en toi, 

qui habite nos cœurs. 
 

Alors que nous avancions ensemble sur de nouveaux chemins pour vivre et annoncer l’Évangile de ton Fils avec 

fidélité et audace, nous avons été blessés par des révélations d’abus, perpétrés par des membres de l’Église. Et 

maintenant, nous voici confrontés à une grave pandémie virale qui affecte toute notre vie sociale et notre vie en Église. 

Devant restés chez nous, nous sommes comme perdus. Nous voyons les détresses émerger autour de nous, sans savoir 

bien comment les rejoindre et leur porter remède. Nous voyons le courage des soignants et de beaucoup de personnes, 

mais nous voyons aussi les risques qu’-ils prennent pour eux et leur entourage. Si nous pouvons prier, chez nous, nous 

ne pouvons plus puiser dans l’eucharistie et la rencontre fraternelle, les forces dont nous avons besoin pour tenir. 
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L’isolement des malades, notamment âgés, malgré l’attention et le dévouement des soignants, ajoutent à leur détresse, 

à celle de leurs familles, à la nôtre. 
 

Dans ces bouleversements et cette angoisse, nous nous tournons vers toi, Vierge Marie, Mère de Jésus, Notre 

Mère. Au jour où l’Archange Gabriel est venu t’annoncer l’incarnation du Sauveur promis à Israël, (Luc 1,26-38) 

humblement, tu as répondu « Que tout se passe pour moi selon ta parole ». Aide-nous à faire, comme toi, confiance au 

Seigneur, à l’accueillir dans nos vies, même si nous ne comprenons pas tout de sa parole, ni des chemins par lesquels Il 

veut nous conduire. 
 

Au jour des noces de Cana (Jean 2, 1-12) tu as vu que la fête de l’amour pouvait mal tourner. Apprends-nous à 

voir les détresses du monde et à les présenter humblement à ton Fils. Tu es allée voir les serviteurs des noces et tu leur 

as dit, « Tout ce qu’il vous dira, faites-le ». Aide-nous à devenir, comme toi, des serviteurs attentifs à la parole de ton Fils, 

et disponibles à ce qu’il veut faire avec nous. 
 

Au jour de la Passion de ton Fils (Jean 19, 25-27), tu étais près de lui pour l’accompagner, le soutenir, le consoler. 

Apprends-nous à nous rendre proches, qu’elle qu’en soit la manière, des personnes qui souffrent, qui sont marginalisées, 

exclues ; qui sont condamnées, méprisées. Aide-nous à donner la place qui leur revient aux petits et aux pauvres. 

Apprends-nous à aimer notre prochain comme Jésus nous le commande. 
 

Aux jours où il n’était plus là, au Temple de Jérusalem ou dans tous ces lieux où il se rendait habituellement, tu 

demeurais dans la salle haute, pour y veiller dans la prière (Actes des Apôtres 1, 13-14). Aide-nous à demeurer fidèles 

et persévérants dans la prière, où que nous soyons, sûrs, comme toi, que le silence n’est pas oubli ni désintérêt de Dieu 

pour notre humanité. 
 

Au jour de la Pentecôte (Actes des Apôtres 2, 1-41), tu étais au milieu des disciples rassemblés, et tu as 

accompagné leur témoignage. « Ce Jésus, [que vous avez crucifié], Dieu l’a ressuscité. Nous en sommes témoins. » (Ac 

2, 32). Apprends-nous à dire et manifester par toute notre vie, en toutes circonstances, sous la conduite de l’Esprit Saint, 

la dignité de l’être humain, la beauté de la vie, la victoire de l’amour. Aide-nous à être des « passeurs d’espérance » dans 

notre monde. Humblement, courageusement. 
 

Vierge Marie, Notre Mère, nous rappelant la consécration du diocèse de Beauvais, il y a un peu plus de 100 ans, 

par Mgr Douais et par Mgr Le Senne, en temps de guerre, dans la situation de pandémie et de confinement où nous nous 

trouvons, et avec notre désir d’accueillir et de servir Jésus, ton Fils, comme toi-même : 

 

Aujourd’hui, ô Marie, 

Mère de Jésus et notre Mère, 

nous t’offrons, à nouveau, ces terres de l’Oise : 

Viens encore y demeurer ! 

Protège-les ! 

Que ta foi, ta disponibilité à l’Esprit Saint,  

et ton amour pour les humbles et les petits  

nous inspirent et nous soutiennent ;  

Que nous sachions témoigner,  

en toutes circonstances,  

de la joie de connaître et de servir ton Fils Jésus ;  

Que nous osions inventer de nouveaux chemins  

pour qu’advienne une société plus juste et plus fraternelle  

et que s’accomplisse en nous, l’œuvre de salut réalisée en Ton Fils Jésus. 

 

Amen. 



8 

 

 JE VOUS SALUE, MARIE 

 
Je vous salue, Marie pleine de grâce ; Le Seigneur est avec vous. Vous êtes bénie entre 

toutes les femmes et Jésus, le fruit de vos entrailles, est béni. Sainte Marie, Mère de Dieu, priez 

pour nous pauvres pécheurs, maintenant et à l’heure de notre mort. AMEN. 

  
 

% 
 

CHANT FINAL : Mystère du Calvaire                                                                                          

https://www.youtube.com/watch?v=dFoQkgR7p4A 

 
Mystère du Calvaire,  

Scandale de la Croix :  

Le Maître de la terre,  

Esclave sur ce bois !  

Victime dérisoire,  

Toi seul es le Sauveur,  

Toi seul, le roi de gloire,  

Au rang des malfaiteurs.  

 

Tu sais combien les hommes 

Ignorent ce qu’ils font.  

Tu n’as jugé personne,  

Tu donnes ton pardon ;  

Partout des pauvres pleurent,  

Partout on fait souffrir ;  

Pitié pour ceux qui meurent  

Et ceux qui font mourir.  

 

Afin que vienne l’Heure  

Promise à toute chair,  

Seigneur, ta Croix demeure  

Dressée sur l’univers ;  

Sommet de notre terre  

Où meurt la mort vaincue,  

Où Dieu se montre Père  

En nous donnant Jésus.  

https://www.youtube.com/watch?v=dFoQkgR7p4A
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TEXTE des CHANTS 

MESSE TV du 29 MARS 2020 

5e DIMANCHE DE CAREME 

Studio du CFRT 
 

 

OUVERTURE DE LA CÉLÉBRATION 

1) Chant d'entrée 

 
Gloire à toi, ô Christ, qui nous montre la lumière 

 

Gloire à toi, ô Christ, notre espérance, 

Gloire à toi, ô Christ, notre salut ! 

 

Comme Marthe et Marie sur leur frère Lazare 

Je pleure, Seigneur, sur ton image ensevelie par mes péchés :  

Comme Marie, je répands le parfum de mes larmes en signe de ta Pâque 

 

Gloire à toi, ô Christ, notre espérance, 

Gloire à toi, ô Christ, notre salut ! 

 

Tu as pleuré, ô Christ Jésus sur ton ami Lazare 

Tu as affermi la foi de Marthe et de Marie,  

Et tu as ressuscité leur frère mort depuis quatre jours.  

 

Gloire à toi, ô Christ, notre espérance, 

Gloire à toi, ô Christ, notre salut ! 

 

En appelant Lazare hors du tombeau, tu annonces ta Pâque :  

Tu as brisé les portes de la mort et la puissance de l’Enfer 

Par la force de ton bras, car tu es le Dieu saint, Saint fort, Saint immortel 

 

Gloire à toi, ô Christ, notre espérance, 

Gloire à toi, ô Christ, notre salut ! 
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2) Préparation pénitentielle 

 

Seigneur Jésus envoyé par le Père 

Pour guérir et sauver les hommes 

Prends pitié de nous! 

 

Seigneur, prends pitié, Seigneur, prends pitié, 

Seigneur, prends pitié. 

 

O Christ venu dans le monde 

Appeler tous les pécheurs, 

Prends pitié de nous! 

 

O Christ, prends pitié, O Christ, prends pitié, 

O Christ, prends pitié. 

 

Seigneur élevé dans la gloire du Père 

Où tu intercèdes pour nous, 

Prends pitié de nous! 

 

Seigneur, prends pitié, Seigneur, prends pitié, 

Seigneur, prends pitié. 

 

 

LITURGIE DE LA PAROLE 

3) Première lecture (Ez 37, 12-14) 

 

Lecture du livre d'Ezéchiel  

    

Ainsi parle le Seigneur Dieu : Je vais ouvrir vos tombeaux et je vous en ferai remonter, ô mon peuple, et je 

vous ramènerai sur la terre d’Israël.  Vous saurez que Je suis le Seigneur, quand j’ouvrirai vos tombeaux et 

vous en ferai remonter, ô mon peuple !  Je mettrai en vous mon esprit, et vous vivrez ; je vous donnerai le 

repos sur votre terre. Alors vous saurez que Je suis le Seigneur : j’ai parlé et je le ferai – oracle du Seigneur. 

» 

 

Parole du Seigneur. 

 

Nous rendons grâce à Dieu 

 

4) Psaume 129 

 

 

Je vous donnerai un cœur nouveau,  

Je mettrai en vous mon Esprit.  

 

Je vous donnerai un cœur nouveau,  

Je mettrai en vous mon Esprit.  

 

Des profondeurs je crie vers toi, Seigneur, 

   Seigneur, écoute mon appel ! 

Que ton oreille se fasse attentive 

   au cri de ma prière ! 
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Si tu retiens les fautes Seigneur, 

   Seigneur, qui subsistera ? 

Mais près de toi se trouve le pardon 

   pour que l'homme te craigne. 

 

Je vous donnerai un cœur nouveau,  

Je mettrai en vous mon Esprit  

 

J'espère le Seigneur de toute mon âme ; 

   je l'espère, et j'attends sa parole. 

Mon âme attend le Seigneur 

  plus qu'un veilleur ne guette l'aurore. 

 

Oui, près du Seigneur est l'amour ; 

   près de lui, abonde le rachat. 

C'est lui qui rachètera Israël 

   de toutes ses fautes. 

 

Je vous donnerai un cœur nouveau,  

Je mettrai en vous mon Esprit  

 

5) Deuxième lecture (Rm 8, 8-11) 

 

Lecture de la lettre de saint Paul apôtre aux Romains 

 

Frères, ceux qui sont sous l’emprise de la chair ne peuvent pas plaire à Dieu.   

Or, vous, vous n’êtes pas sous l’emprise de la chair, mais sous celle de l’Esprit, puisque l’Esprit de Dieu 

habite en vous. Celui qui n’a pas l’Esprit du Christ ne lui appartient pas.   

Mais si le Christ est en vous, le corps, il est vrai, reste marqué par la mort à cause du péché, mais l’Esprit 

vous fait vivre, puisque vous êtes devenus des justes.   

Et si l’Esprit de celui qui a ressuscité Jésus d’entre les morts habite en vous, celui qui a ressuscité Jésus, le 

Christ, d’entre les morts donnera aussi la vie à vos corps mortels par son Esprit qui habite en vous.   

 

Parole du Seigneur. 

 

Nous rendons grâce à Dieu 

 

6) Acclamation de l'Évangile 

 

Honneur, puissance et gloire à l’Agneau de Dieu 

 

Honneur, puissance et gloire à l’Agneau de Dieu 

Tu es digne Seigneur de recevoir le livre,  

Et d’en ouvrir les pages scellées, 

Car tu fus immolé, nous rachetant pour Dieu par ton sang, de toutes tribus, langues et peuples et 

nations. 

 

Honneur, puissance et gloire à l’Agneau de Dieu 
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7) Évangile (Jn 11, 1-45  

 

En ce temps-là, il y avait quelqu’un de malade, Lazare, de Béthanie, le village de Marie et de Marthe, sa 

sœur. 

Or Marie était celle qui répandit du parfum sur le Seigneur et lui essuya les pieds avec ses cheveux. C’était 

son frère Lazare qui était malade. 

Donc, les deux sœurs envoyèrent dire à Jésus : « Seigneur, celui que tu aimes est malade. » 

En apprenant cela, Jésus dit : « Cette maladie ne conduit pas à la mort, elle est pour la gloire de Dieu, afin 

que par elle le Fils de Dieu soit glorifié. » 

Jésus aimait Marthe et sa sœur, ainsi que Lazare. 

Quand il apprit que celui-ci était malade, il demeura deux jours encore à l’endroit où il se trouvait. 

Puis, après cela, il dit aux disciples : « Revenons en Judée. » 

Les disciples lui dirent : « Rabbi, tout récemment, les Juifs, là-bas, cherchaient à te lapider, et tu y retournes 

? » 

Jésus répondit : « N’y a-t-il pas douze heures dans une journée ? Celui qui marche pendant le jour ne 

trébuche pas, parce qu’il voit la lumière de ce monde ; mais celui qui marche pendant la nuit trébuche, parce 

que la lumière n’est pas en lui. » 

Après ces paroles, il ajouta : « Lazare, notre ami, s’est endormi ; mais je vais aller le tirer de ce sommeil. » 

Les disciples lui dirent alors : « Seigneur, s’il s’est endormi, il sera sauvé. » Jésus avait parlé de la mort ; eux 

pensaient qu’il parlait du repos du sommeil. 

Alors il leur dit ouvertement : « Lazare est mort, et je me réjouis de n’avoir pas été là, à cause de vous, pour 

que vous croyiez. Mais allons auprès de lui ! » 

Thomas, appelé Didyme (c’est-à-dire Jumeau), dit aux autres disciples : « Allons-y, nous aussi, pour mourir 

avec lui ! » 

 

À son arrivée, Jésus trouva Lazare au tombeau depuis quatre jours déjà. Comme Béthanie était tout près de 

Jérusalem – à une distance de quinze stades (c’est-à-dire une demi-heure de marche environ) –, beaucoup de 

Juifs étaient venus réconforter Marthe et Marie au sujet de leur frère. 

Lorsque Marthe apprit l’arrivée de Jésus, elle partit à sa rencontre, tandis que Marie restait assise à la 

maison.  

Marthe dit à Jésus : « Seigneur, si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. Mais maintenant encore, je le 

sais, tout ce que tu demanderas à Dieu, Dieu te l’accordera. » 

Jésus lui dit : « Ton frère ressuscitera. » 

Marthe reprit : « Je sais qu’il ressuscitera à la résurrection, au dernier jour. » 

 

Jésus lui dit : « Moi, je suis la résurrection et la vie. Celui qui croit en moi, même s’il meurt, vivra ; 

quiconque vit et croit en moi ne mourra jamais. Crois-tu cela ? » 

Elle répondit : « Oui, Seigneur, je le crois : tu es le Christ, le Fils de Dieu, tu es celui qui vient dans le 

monde. » 

Ayant dit cela, elle partit appeler sa sœur Marie, et lui dit tout bas : « Le Maître est là, il t’appelle. » 

Marie, dès qu’elle l’entendit, se leva rapidement et alla rejoindre Jésus. Il n’était pas encore entré dans le 

village, mais il se trouvait toujours à l’endroit où Marthe l’avait rencontré. 

Les Juifs qui étaient à la maison avec Marie et la réconfortaient, la voyant se lever et sortir si vite, la 

suivirent ; ils pensaient qu’elle allait au tombeau pour y pleurer.  

Marie arriva à l’endroit où se trouvait Jésus. Dès qu’elle le vit, elle se jeta à ses pieds et lui dit : « Seigneur, 

si tu avais été ici, mon frère ne serait pas mort. » 

Quand il vit qu’elle pleurait, et que les Juifs venus avec elle pleuraient aussi, Jésus, en son esprit, fut saisi 

d’émotion, il fut bouleversé, et il demanda : « Où l’avez-vous déposé ? » 

Ils lui répondirent : « Seigneur, viens, et vois. » 

Alors Jésus se mit à pleurer. Les Juifs disaient : « Voyez comme il l’aimait ! » Mais certains d’entre eux 

dirent : « Lui qui a ouvert les yeux de l’aveugle, ne pouvait-il pas empêcher Lazare de mourir ? » 

 

Jésus, repris par l’émotion, arriva au tombeau. C’était une grotte fermée par une pierre. Jésus dit : « Enlevez 

la pierre. » 
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Marthe, la sœur du défunt, lui dit : « Seigneur, il sent déjà ; c’est le quatrième jour qu’il est là. » 

Alors Jésus dit à Marthe : « Ne te l’ai-je pas dit ? Si tu crois, tu verras la gloire de Dieu. » On enleva donc la 

pierre.  

Alors Jésus leva les yeux au ciel et dit : « Père, je te rends grâce parce que tu m’as exaucé. Je le savais bien, 

moi, que tu m’exauces toujours ; mais je le dis à cause de la foule qui m’entoure, afin qu’ils croient que c’est 

toi qui m’as envoyé. » 

Après cela, il cria d’une voix forte : « Lazare, viens dehors ! » 

Et le mort sortit, les pieds et les mains liés par des bandelettes, le visage enveloppé d’un suaire. 

Jésus leur dit : « Déliez-le, et laissez-le aller. » 

Beaucoup de Juifs, qui étaient venus auprès de Marie et avaient donc vu ce que Jésus avait fait, crurent en 

lui. 

 

Acclamons la Parole de Dieu.  

 

Louange à toi, Seigneur Jésus. 

 

8) Prière Universelle 

 

Ecoute-nous Seigneur ! 

 

Ecoute-nous Seigneur ! 

 

LITURGIE EUCHARISTIQUE 

9) Présentation des dons + lavabo 

 

Ô Dieu Saint, Ô Dieu fort,  

Ô Dieu immortel, prends pitié de nous. 

 

Ô Dieu Saint, Ô Dieu fort,  

Ô Dieu immortel, prends pitié de nous. 

 

Ô toi le longanime qui fais sans fin miséricorde,  

Fais nous grâce en ton amour, 

En ta tendresse guéris-nous ! 

 

Ô Dieu Saint, Ô Dieu fort,  

Ô Dieu immortel, prends pitié de nous. 

 

Qui nous rendra la beauté du premier jour,  

Tu nous façonnas à ton image,  

Toi le créateur de l’Eglise, sauve-nous 

 

Ô Dieu Saint, Ô Dieu fort,  

Ô Dieu immortel, prends pitié de nous. 

 

10) Sanctus 

 

Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l'univers ! 

 

Saint ! Saint ! Saint, le Seigneur, Dieu de l'univers ! 

 

Le ciel et la terre sont remplis de ta gloire. 

Hosanna au plus haut des cieux. 
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Béni soit celui qui vient au nom du Seigneur. 

Hosanna au plus haut des cieux. 

 

11) Anamnèse 

 

Il est grand le mystère de la foi. 

 

Nous rappelons ta mort, Seigneur ressuscité, 

nous attendons ton retour dans la gloire. 

 

12) Fraction du pain 

Chant de l’Agneau de Dieu 

 

 

Agneau de Dieu, qui enlève le péché du monde,  

 

prends pitié de nous 

 

Agneau de Dieu, qui enlève le péché du monde, 

prends pitié de nous 

 

Agneau de Dieu, qui enlève le péché du monde, 

Donne-nous la paix. 

 

13) Chant de communion 

 

La sagesse a dressé une table, 

Elle invite les hommes au festin. 

Venez au banquet du Fils de l'Homme, 

Mangez et buvez la Pâque de Dieu 

 

Je bénirai le Seigneur en tout temps, 

Sa louange sans cesse à mes lèvres. 

En Dieu mon âme trouve sa gloire, 

Que les pauvres m'entendent et soient en fête 

 

La sagesse a dressé une table, 

Elle invite les hommes au festin. 

Venez au banquet du Fils de l'Homme, 

Mangez et buvez la Pâque de Dieu 

 

Proclamez avec moi que le Seigneur est grand, 

Exaltons tous ensemble son nom ! 

J'ai cherché le Seigneur et il m'a répondu 

De toutes mes terreurs il m'a délivré. 

 

La sagesse a dressé une table, 

Elle invite les hommes au festin. 

Venez au banquet du Fils de l'Homme, 

Mangez et buvez la Pâque de Dieu 

 

Tournez-vous vers le Seigneur et vous serez illuminés 

Votre visage ne sera pas couvert de honte ; 
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Un pauvre a crié, et Dieu a entendu, 

Le Seigneur l'a sauvé de toutes ses angoisses. 

 

La sagesse a dressé une table, 

Elle invite les hommes au festin. 

Venez au banquet du Fils de l'Homme, 

Mangez et buvez la Pâque de Dieu 

 

 

14) Chant final à Marie (Salve) 

 

Salve  

 

Regina, mater misericordiæ.  

Vita, dulcedo et spes nostra, salve. 

Ad te clamamus, exsules filii Hevæ.  

Ad te suspiramus, gementes et flentes  

in hac lacrimarum valle.  

Eia ergo, Advocata nostra, illos tuos misericordes oculos ad nos converte. 

Et Jesum, benedictum fructum ventris tui,  

nobis post hoc exilium ostende. 

O clemens, o pia, o dulcis Virgo Maria ! 

Amen ! 
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Pour sourire un peu en ces temps difficiles… 

 

 

 

 


